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NATUE iPU BOIS DE LA VRA 1E CRoX

Une des questions les plus faciles à résoudre en
apparence devrait être cello de la nature du bois de
la Vraie Croix. La grande (uaiitité de reliques
réjiandues dans le monde entier aurait dù, depuis
lIngtenps, donner cette solution , et cependant c'est
un des points sur lesquels les aluteilis ont, le plus
différé d'opinion. Le respect qui envi i onie les reliques
rf lignorane des scientifiques e sont opposés

jii'u'à pré.ent à un e:amen s<iieux et seul enficace.
Le vénéêrabI'le Bêde a dit que la Croi x d'e Notre-

Seiigneur était de quatre sortes de bois: l'inscription
Ci huis, la tigc en cyprès jusqu'à l'inscription, la
traverse en cèdre et ia partie. au-dessu.; en pin. Jean
Cantacumène, qu'elle ebt seulement (le trois bois,
savoir la tige en cèdre, la traverse en pin, la têto
en cyprès. Guillaume Durand, '1ne le pied était en
rdre, la tige en cyprès, la traverse ci palmier, la
tàte on olivier.

L'opinion de la pluralité des buis paraît avoir été
ronservée à Jérusalem au XIIe siècle. Nous verrons,
en effet, qu'en 1109 Anseau avait envoyé à Galon
une croix en bois blanc iucrustée dans du bois noir,
en ajoutant, je ne sais trop dans quelle penséýe, que
l'une était du bois de la Croix, l'autre du bois dans
lequel elle a été plantée. H attribue très arbitraire-
ment ces deux origines aux reliques qu'il cavoyait
à Paris. Sans doute le morceau de la vrrie Croix en
lois (le pini, qui était blanc, fut trouvé trop petit et
pour donner plus d'importanc à la relique, on l'a


